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faite  par Monsieur Wa1ter IIALL$TEIN,
Pr6sid.ent cie la  Commission
d.e  Ia  Communaut6  Econornique  Europ6enne,
lors  du d6bat sur  le  problbnre d.e  Berlin
d I rAssembl6e  Parlementaire  Europ6enne,
le  19 octobre  1961  i. Strasbourg.
,**o***
:::1.;:.  Jtai  llhonneur  d.e  parler  au nom  d.es  trois  Ex6cutifs  euro-
ptlenst  la  Haute Autorit6  de la  0ommunaut6  europ6enne  du Charbon
et  d.e  lrAcler,  la  Commission  d.e  la  Communaut6  europ6enne  d.e
1r&nergie  Atomique et  la  Commission  d.e  La Comr'unaut6  6conomique
europ6onneo Nous  aussi,  nous voud.rions; en cette  heure,  noug
associer  6.  ceux qui  par  conviction  europ6enne  font  entend.re
la  voix  d.e  1a libert6  et  proolarnent leur  solidarit6  avec ceux
qui  ont 6t6  fnrstr6s  de leur  libert6  ou sont nenac6s  de la
perd.re.
En cet  inoubliable  matin6e d.e  printemps  qui,  sur  1e
capitole  b Rome,  avait  narqud la  signature  cle lracte  apper6
d.epuis  lors  Trait6  rle Romel  1e hasard.  mravait  fait  6choir
lrhonneur  de pr6sid.er la  conf6rence  europdenne  des gouv€Tner
ments au cours  d.e  laquelle  fut  adopt6e Ia  d.6olaration  sur  Berlin
a,nnex6e  au statut  fond.amental d.e 1a comnunaut6 6oonomique eoro-
p6enne.  l,es sentiments qui  nous animaient d rt6poque restent
iiralt6r6s  et  sont rngne  plus  vivaces  qutils  ne lront  jamais 6t6:
oeux qui  vivent  aux frontibres  -  tant  menac6es  -  d.u  territoire
de notre  cornmunaut6  ne d.orvent pas pour  autant  Otre moj-ns  proches
de notre  coeur I  d.e  notre  conscience et  de notre  action  que d.r  u-
tres  vilres  ,  d.rautres pays et  d.rautres r6gions.  Au contraire  !
nouS sommes  particulibrement  heureux qurune occasion nous ait
d.6Ja  6td fournie  de contribuer,  en vertu  des dispositions  d.e  notre
Trait6  r6gissant  la  Banque  Er"rrop6enne  d'rnvestissement  e D,  facili-
ter  la  situatlon  6conomique  et  sociale  d.e  Berlin  et  assurer sa
stabilitd  ainsi  que le  pr6voit  }a  d6claration  sur 3erlin  .  cette
tldclaration  est  bien  davantage qufun  simpre geste  de solidarit6
politique  .  En parlant  d.es  nesures n6cessaires  elle  fait  appel
en toruree concrets  i  ra  responsabilit6  d.es  organisnes  europ6ens,
et  oela cuncerne aussi  e et n0me  tout  particulibrement,  1es
Ex6cutifs  .
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.La  loi  fondamentale  de ltEurope,  c!est  la  ribertd  . Notre
0ommune,ut6  el1e  aussi  est  basde entibrement  sur  la  libert6  .
L'esprit  de libert6  marque chaque phrase de notre  Trait6,  d.e
nos.  rbslemernte ,  de nos d.dcisions ainsi  que.  toutee  les  aotions
de nos organismes .  ctegt  pourquoi nous pouvons crler,  noug
aueeie Er  ta  popuration de Berlin  virle  europ6enne  ,  b oette
population  d.cnt I'attitude  susoite  tant,notro  adnlration  r  ,,,,,,
vous ar66ss:  ,pas  seule  .  vous 0tesl voug apgeil  nenbree:d,e.la  grand.e
famille  europ6enne .  Puisse  cette  corr,r.buoo  r.,,us  inspiro:r  les
forces  et  d.e  nouvelles  ressources  de oourage .
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